
H1PP0LYTE D'ESTE. 15 

En 1550, les Minimes (27) vinrent s'établir 'a Lyon. Us y 
furent appelés par un de leurs plus célèbres prédicateurs, 
Simon Guicbard, surnommé le Marteau des hérétiques. 

L'année suivante, Hippolyte se démit du siège de Lyon 
en faveur du cardinal de Tournon, qui lui céda celui d'Âuch; 
il est à présumer que cette permutation fut sollicitée par le 
Chapitre de la Primatiale, qui voyait sans doute avec peine 
le premier pasteur du diocèse ne pas le seconder assez 
dans ses résistances aux tentatives des Calvinistes, qui vou­
laient faire de Lyon le boulevard de la Réforme. Durant les 
dix années de son épîscopat, le cardinal de Tournon déjoua 
plusieurs fois leurs manœuvres ; mais huit jours après sa 
mort, arrivée le 22 avril 1562, le baron des Adrets s'em­
para de Lyon sans coup férir. La terreur inspirée par ses 
farouches soldats fut telle, que la majeure partie dès Catho­
liques sortit de la ville. 

A l'avènement de Charles IX, Hippolyte fut chargé d'une 
mission auprès du Saint-Siège, et fut déclaré protecteur des 
Français à Rome (28). En 1561, il était revenu en France 
pour assister au Colloque de Poissy (29) ; il était accompa­
gné de son savant protégé, Muret, qui lui servait de se­
crétaire (30). 

semblent nécessaires à la plus sublime dignité. Memorie ttoriche, t. 4, 

p . 210. 

(27) Voyez ma notice sur ces religieux, dans l'Écho de Fourvière du 

4 juin 1864. — Ce ne fut qu'en 1565, sous l'épiscopat d'Antoine d'Albon, 

que les Jésuites s'établirent à Lyon. 

(28) De Thou, livre 54, ad calccm. 

(29) H:st. du Concile de Treille, par Sarpi, p. 438 de la traduction 

, d'Amolot de la Houssaie. 

(30) Muret mourut à Rome en 1585. Montaigne rapporte, dans son 

Voyage d'Italie, qu'en mars 1581, il dîna avec lui et plusieurs autres sa­

vants che2 l'ambassadeur de France à Rome. 


